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Autre» dépéri PtniaU 
al colonie» i 

Compte casque* port.nl : 
Lin» «i 

M . L A V A L a demandé 

une audience au FUHRER 
AflUIWtU Joiirruil > de 

i reçoit, de es» j e r v w s p*rj-
M o u . lee tn/ormetionj suitantr» . 

Farta, 1 décembre — On obtient 
aujourd'hui quelque . précur.on» ,ur < En ce q 
la lettre que M. Laval a adressée au de la flotte française 

225.000 tonne» da navire» 
da |uerra 

ont été «abordée» à Toalon 

m.i'n-enant d'un « Faenoda britan­
nique », étant donne que bien des 
indices révèlent que 1 Angleterre de­
vra finalement a incliner datant le» 

• sabordage tentatives *tf*etu**s pe* le . Amérl-
Toulon 1* raJna pour »lm<ml*eer dana le» affal-

aal de» perte, .'élève A 225 000 ton. rea nord-afrtcalnee. 

On «'occupera da cas Darlan 
plas tard. 

estiment les Américains 

PQhrar te 33 novembre 
Le eiaef du gouvernement français nea. 

y exprima aon dèalr de pouvoir de « TYoïs destroyer» qui ae trou-
nouvesu rencontrer M. Hitler. vmient en cale sèche ont ètè retrou-

Aprèa avoir déclaré qu'il «ouh. i te vès indemne.». Le t Suasbourg » e»t 
Va victoire dee i r m n a l l .mand.s . qui ècnoué .ur un fond de trol. A cinq LlVwnne, 3 décembre. — Selon la 
aeulea peuvent prèaerver l'Europe du métrea de profondeur. Sa auperstruc- rai io anglaise. M. Cortiell Hu'.l a re-
bolehsviam» 11 propos, une entente turc émerge d e . e .ux. Le « Duplelx ».,fus*. a la conférence de presse, d . 
entre la France e t l'Allemagne Enfin. 1' < Algérie » et ie « Colbert •. qui «expliquer »ur le caa Darlan. 
M. Laval explique dana quel le , con- explosèrent d.n» le port- brûlaient| , j ^ A iués , « - t -n dit. aont trop 
«Utlooa e t * que* moment la «ouver- encore hier à midi Dautrea oA-'oocupèa en Afrique du Nord a lutter 
rjewaamt pourrait quitter Vichy pouriteaux «abordé» ne »ont qu a demi contre lea forces de l'Axe pi .ur pou-
retoumer à Parla. .mmergé». ' TOlr prèrer attention a l'Information 

" • ' d e Radio-Maroc faisant connaître 
.que l'amiral Darlan s'était arrogé les 
pr^rogaMvea d'un chef d'Etat dana 

'ces territoires. Nous n'avons artjjel-
que c '*» ' l iment pas le tempe de nous oecu-
secrétaire per du statut futur de ces p»T»on-

d Etat a la marin», qui a été mia »n|n»I!t.»e. > 
cauae dans la lettre du fuhrer 

U a prochain contact entra Déat 
et Doriot 

Le « nouveau Journal > émt : 
» Le rapprochement entre le Ras-. 

•smblement National Populaire et le 
Paru Populaire rr.nç»i-, ae précis» 

;t fort problématique. 

Le rôle de l'amiral Auphan 
« On aait maintensr 

smtral Auphan. anci» 

de Chateaubnant , u a " msrech»i pétsin. c'est d siiieurs su E " A l f c n e et aa Maroc, 
arec différente» personn»- M J ordre» que la flotte a'é«t »ab->rd»e , la porta 

Mais il • • confirme qu aucune „ • , e t c qu'entr'onTerte aux Juifs 

Genève. S décembre. — L'amiral 
a'eet chargé personnellement 

Nouvelle défaite de la flotte américaiiie 
à Guadalcanar 

Un cuirassét un croiseur 
et quatre destroyers détruits 

7 o m o , 3 DF.CFMBRF. — Le quartier général impérial communique : 

Pendant la nuit du 23 au 30 novembre, des torpilleurs japonais ont attaqué des uaités da la 
flotte des Etats-Unis dans les environs du port de Lunga, à Guadalcanar. Les pertes da l'ennemi ont été) 
les suivantes : 

Coulés : un navire de ligne, ua croiseur et deaz destroyers. 
Incendiés : deux destroyers. 
Nous n'avons perdu qu'un seul destroyer. Cette batailla sera désignée officiellement sont la 

nom de Bataille de nuit de Longs. 

notamment avec M. S.card, du P P F. KVon militaire n'eut Heu A Tou on 
n leur a exprimé le <!*»lr de provo- n t r o u „ , allemandes et f r a n - _ 
emer une réunion de» principaux m o r u # t r m , t _ , , p t Dar.a 
«ne*. politlqu*e français. £ ^ f l l r M U V i r t i m „ „ , , explosion d " ' a'»"**1"'" V"*™"*1)? < > « • » • -

e DéjA. M. Dèat. chef du R N P . " . ^ m u n i t i o n s de bord » * u r M Prim* contre l»s Juifs en Al«é-
a e u un antretien avec M. Jean r ~ -
e«U. eecTétaire du P P " «4 es» la- L'amiral Darlan garde 
novateur intime de M Jacques Do-, | , n â B t t M j , 
^ K o u . croyons .svo.r qu u n , r * J » " ' « ' « * » « » - o r d - « . r i c e i a e . 
conta* entre MM. Doriot et Deat Rerl'.i. 3 décembre. — Dan» li 
aura lieu dan» le» 48 heures. milieux politique» allemands, a pr 

« A ee propos, on déclara dans le» po» de révolution de !» lutte *ng. 

raphopri a». ) 
Le « phono-électrographe a, appareil construit par M. Thomas, 
permet aux aveugles de lire immédiatement au toucher tous 

livres, journaux et manuscrit» qu'ils désirent 

u Maroc. Tout»fr»:.« il semble I 
M rendre compte qu'il serait dange­
reux de rendre aux Juif», d un seul | 
orup. «''Ut* 'sur liberté d action. 
cette « réhabilitation » pouvant mé- | 
contenter «gravement les sept mil- i 
lions d'lndl«;ènes arabe». 

Quant au général Giraud. son rôle J 
u s h e m e n t militaire. Il net 

nuit du 29 au 30 novembre (u 
fai t , par de» unîtes légères de la 
marin» nippon» a hauteur de Lunga 
lOuadalcaniri , se composait unique­
ment d'unités de la flotte américaine 
de l'Atlantique. Le croiseur lourd 
américain qui fut coulé lors de ces 
opérations appartenait à la classe 
« August» *. 

Ce navire, ainsi que I» cuirassé qui 
fut envoyé pir le fond, faisaient il classe 
y a un mois encore, partie < 
escadre de l'Atlantique central 

— La forma- lieux rie la marine nippon» on j Ile» Salomon. le» Américaine rontl -
dans la I annonce au sujet du brillant com-1 nuent a envoyer de» renfort» A Otav 

bat nocturne de Lunga : ' dalcanar. La marine nippon* est 
La flottille Japonais, découvrit, a conetamment aux aguets et 11 aéra­

is tombée de la nuit. u n . escadre « • ? " u " «u»« iéme et e inqulèm. 
batailles des Salomon soient imml-

itlantique 

Une autre bataille 
des Salomon 

est imminente 
lo. 3 rtéremhr» — Dans 1 

cnn»mie composée d'un cuirassé, d» 
luatre croiseurs et de dix destroyers 
Maigre 1 inégalité dea forces en pré-
*ertce, les unités japonaises ouvrirent 
le feu. atteignant d» dix torpilles le 
Ftttreaa*, dont la classe ne put être 
déterminé» Un croiseur lourd de I» 

Augusta » coula «près avoir 
eçu de nombreuses torpilles. En . 
•litre, deux destroyer» furent envoyé. | d * l . C ^ n . l r „ D ^ " ' . , * * • > — * . * * 
>ar le fond et deux autres incendie» 

i nentes. 

Les Salomon, 
appât pour les Américains 

Une nouvelle bataille navale vient 
d être gagnée par lea Japonais dana 
lea eaux territoriales de l'Ile Quaw 

g «ouvernementaux de Vichy eé» dan» le carrp anglo-»»xon autour i»*t 
q u . M. Laval réfute de »e prêter a de 1 amiral Darlan, on parle dé»'semble viser aucun but politique 
«eut* manoeuvre qui aurait pour but » 
d* falr* entrer au aein du gouverne­
ment <*e* peraonn»lit*e qui ne »»-
raient p * . de aon choix. Mai» on p-ut 
panser que le* entretiens qui ont 
lieu e t qui ee dérouleront A Pari» 
entre 1** homme» politique» précité» 
ra»«ni plu» loin qu a provoquer un 
aimple remaniement m'.nwtèriel. 

MM. Htrriot et Jouhaux 
art la cenimaadant Davivtar arrêtés 

Du « youreeu Journal » 
« Afin d* parer A tout» veré.t* d» 

fuite, M. L*v»; a donné ordr» d» 
leur* areater M Hernot »in»t qu» !• 
S»**l1ani de l'ancienne C. O. T . M 
Jouhaux. 

« L* eommandant Durivi»r. anci»n ^ 
dlpeearur de la r«d odiffuaion fran­
çais* M eou»horat»ur Intime d» '.>x 

Darlan, a été arrêté de son j s 

[n Tunisie, des comliats locaux 
tournent en faneur nés troupes de l'Aie 

Un croisaMir et un destroyer britanniques 
coulés en Méditerranée 

Lourdes pertes soviétiques 
dans les secteurs * DES OBJECTIFS FERROVIAIRES 
de Kalinine et du lac llmen . g a r d e s Par a Luitwaife 

Retraite des troupes de Timochenko dans le Sud-Est de l Angleterre "Le meilleur moyen 

ricaina essayent toujoura de eh 
le» Japonais de cette IV* important* 

La destruction d'un cuirasaé par ; pour la défense de l'Australie e t «la 
une flottille de destroyers est unique venir en aide à leura troupe*. Ce n * 
dans les annales de la guerre navale.1 sersit certainement paa un gros 

On signale, d'autre part, que mal- problème pour lee Japonala qu* 
mi- icré leurs défaites dans les eaux de» o anéantir trêa rapidement le» qulnaa 

: mille Américaine qui ae trouvent «ur 
1 lie. Si le Japon a renoncé A le taira, 
c'est qu'il «e sert de» Salomon c o m ­
me appât pour obliger l'ennemi à 
s'y épuiser. Les différente* bataUM* 
navale», qui tournèrent toute* a u 
désavantage dea Américaine, prou­
vent que les epécuLatlone .tratéed* 
quea de Toklo aont couronnée* 4a 
succès 

au sud de Stalingrade 
QvARTIFJÎ r,F.KtPAL W.< FiiHUFK. 3 n̂ eTEMRRF.. 

ifn/ des forces armées communique : 
n»n* lt? Caucase, le t1iWt-lAp|»ement dci np**ratl<.n 

le haut r»mm-in-

ment Influent** par le» rrue*. rJes rtvie 
tfihlr*. Malxré cela, len rnmban loca 

-.» i — ! contre l>nnrmi j t tiquant avec r>nir 
, , — - , r t . , De pui-*.*nte* f-urre» rx.h-hev.stMt 

Qî ARTlFJ» GaéNÙWL DL* FuHKFR, 3 DRrKMItltE. — LA haut c«m*nffn- atuqiif» au nord du Téeek. l'n réd 
•nt dr% force* armées communique : 

militaire» a ete forte-
les chemin» rendus tmpra-

nnt *>té livré» en différente aerteurs 
. Il a »ubl de grande» p**rt«s. 
t «té rrp^vnAm mn rtrars d* ccnt*rcr-

Cinq avions anglais abattus 
au-dessus de l'Allemagne 

eoti. 

Qt'AJtTIER CÉNÉRAL ni' FliHRFR, 3 DÉCF.MBRE 
dément dr\ forcet armées communique : 

S é i n Z ] " " • " " " » " * " » brlt.nn.qi.». ont elfecué. p e n d . , , u nn.t 
.rour- . . . .emande. on. camuré u» -T.n*\îmZ TZrilnV*""™ butin 5 • " • • ' • • » """>"" » » • " « * * — •> » " • " " > " » • • • — • 
important. Dr» svtnns de romkat ont poursuivi l'ennemi en fuite et détruit 

Dons l'ouest •» la Cyrénallqu». r .vlst len a de nouveau causé de «Tands „ , , yéh.rule» ainsi que de nombreuse» srmes lourde». 
dommage, aux rhars patrouilleurs et ans olonne» de véhicule» de l'ennemi. nans la steppe de» Kalmouks, de» taoupes motorliées allemande» ont 

derntev». les installation» portuaires de Tobronk ont constitué r„npt | „ | , g n , , ee communication de l'ennemi et détruit plusieurs de 

Le haut commttn~ 

du I 

M i in 

LORD HALIFAX 
envisage la possibilité 
pour les Anglo-Saxons 

de perdre la guerre 

lobiectif de 
De, rom 

nier», de cet 
Le» port 

Oenéve. S déeembr» — Dan. un 
artieS* publié par la revu» « Amen-
eaun ». Lord Halifax, ambassadeur 
d Anarletarr* A Wa<hington. écrit no-

Tobronk 
muantes attaque» au moyen de bombes. 
ts locsux en Tunisie nnu« ont permis de raptur 
Ire M tanks et S veiturts blindées de l'atrouille 
I* ravUaJllament ennemis dans l'Afrique du nord fr 

été rontinurllrrarnt sttaqués au moyen d» l'aviation- De grand» 
T nnt été rsasè» et de vaste» destructions observées. 

t'n vin-marin allemand a roulé, au moyen de deux torpille*. 
britannique du type . Loadeai ». dans la Méditerranée occidental 

t u large de la rête algérienne, un dertrayar britannique . 
par des bombes et abandonne par son équipage, l ne unité de 
a été coulée. 

d'avoir la paix, 
c'est de se préparer 

à la guerre" 
déclare 

Z le général Franco 
Inès 

Rhin et du Ma 
Au cnurs de la iournée. des avions de ehass» allemands ont attaqué 

objectifs ferroviaires et des abris militaires le long d» la cote sud-est 
ses cnlonaes. après avoir effectué un vavte encerclement par surprise. " ' ' " " ' I _ 

in* prison- Mercredi, de nouvrlles attaques de puissantes formations d'infanterie et Berlin. 3 décembre. — Au cours de appareils allemands aont rentré* ln-1 Saragoase. S décembre. — A l'occav-
tés blindées de l'ennemi ont échoué dan» le territoire de la Volga et la Joum*» du 2 décembre, d's avions tacts à leur base. slon de la remise de 1 ancien é t en -

mumaine». de combat «llemands ont attaqué de»i dard historique A l'Académie nUU-
taire de Saragoaae. le général Franco 
a prononcé une allocution, dana 
laquelle 11 a notamment déclara qu* 

nrsis» ont o u r>on. gràea k la résistance tenace des troupes allemandes 
dommages I-M coopération des formations puissantes de l'aviation allemande n 

Itaaana a permis d'ina.ger a l'ennemi des perte, sanglant», , t sols.nte c!.ar. |°bjectif. f.rrco.ialrea dana le Sud de I Très peu d avionsi ennemis.ont sur. 
blindés ont été anéantis uniquement entre la Volga et se Don. ;'* Grande-Bretagne. Des destruction» i volé la région eotiére d> 1 Oueat. na 

le secteur de Kalinine et du lac llmen, des formations ne l'armé» ont été provoquée» S coups de bom- ont été mis en fuite par la DC_A. e t 

crois 

KoMF, 3 PU iMSIf. 
'iiimauc : 

y t m t e de 

ruer général de l'armée italienne 

Tunisie. 
avons perdu, durant la même période 

l'aviation ont repoussé en partie par des onaitre-attaques. etjbes et de mitrailleuse» dan» lea dé- \ l'aviation de chasee aUemandee. 
au cour, de combats défensifs^ toutes les attaques ennemie., . n infligeant Ipnndance* de . chemins de fer et danaiQuelque» bombea Jetées au hasard 
am Bolchevlstes de lourdes pertes et en détruisant IW chars. i ; „ - « - , - _ _ _ _ . _ . . _ i i i ( , , , « . T . . 1 „,— , - . „ ^ i . , , , , , - â w n 

Dans le secteur de la mer Glaciale Arctique, des" rassemblements de ! ' é « c a n t o n n e m » n t a militaire». Le», n ont causé aucun dégi t . 
troupes soviétiques ont été dispersés per des attaques aériennes. L» ville 1 1 . 
le jsi.rt de Mnurmsnsk ainsi q u . Knl» ont été rortemeaat atteints. [ I '.' ""*" 

Au total, jos avions Mviètiques ont été détruite durant la période du 11 
au Je novembre : r2é ont été desrendus au cour» de combats aérienv 71 • 

• . * rencontres , ( , , , , „ , p l r i ,rniier>e de D.C.A. et IS par lee nnltéa d* l'armée terrestre — 
eertaln» égard», la s i tuat ion' j ,» ,*! - , , , , , , , ,^ w u n i terminées ni n»tre f»v»ur et nous nnt permis d e i ^ . t . 

actuelle de» Anglo-Am«rica:n. eet rapturer tee hommes, parmi lesquels se uouv» un groupe de p«r»chutistes. 
nsoiaa favorable qu il y a un an. Si m outre. J4 lank, et S volti're» blindé», ont été détruits. 
noua noua baeon» u o p »ur 1» f»cteur L»vlation de l'Axe s'e»t attaquée à «es colonne, de véhicules automobiles ' 
• u n » . a est b.»n ooMibl» o u i et à des objectifs sitnés »ur le» arrières d» l'ennemi FJIe a >aiivsj Ji-té des | . 
. tempe ». u est o.»n poaaioio q u . • « , „ r * „ aérodrome* de l'Afrique du nord française. B-rlin. 3 décembre. — L acence ! 
noua noua réveil.erona un jour d a n . b o m * r ; ^ r

t u „i,u du T " . " Idécembre, une rencontre . , « « courte, mal» . D N.B. annonce que dan . la pstrt:. 
un o*uch»mar. S U exlate de» gen» v l o I . B t # , „ derouU »u large de» c*te» tunisiennes entre upe formation centrale du Caucue , les operatlona , 
qui prétendent que le temp» tra- n l l n ( t M italienne» légères se composant de trol» destrorer, et de deui tor- 0 „ t été déterminée* par le» condl-
val'Je pour noua, al nou» croreia que pilleur» et une flottille ennemie composé» d» deux croiseur, et de q u a t r » , t l o n , atmonpiiénque» Le» Soviet» 
a» *Mv«4ope*nent de la aituation »e d».ttevei,. t n «e n*. destrovers a été .oui*, la. Oest.ro ver . *J™}™*"\.\;! ont fait des effort* dèaeaperé* au 

.»*. »„ difncnté. .t qu „ »n H » — J * - T - » 5 - X a î « r e , ^ ^ 
rescapé* d» c* croiseur ont été recueillis. 

Tout au début de la matinée du 1 décembre, des 

rment 
ault* un Aéehlsaement de notre part un 
noua perdrona la guerre. Si r.ous 
roulons la gagner, lea peupla» oe , , u , u i " u ~ m è m e aottlll- qui avait fait demi 
s toute* le* nation» al lée» > doivent , ,cere. I n destrover a ètè gravement endommagé. 
«ravaUlar maintenant plus que Ja- i. ennemi . perdu sept .v iens . u cours d» combat, 
mais ». .a.vlateurs italien,. Cinq 

leur ravitaillement par la route mi-
allemands ont l'taire de Oeorgle, attaque* qui tou­
illé une unité tes aont restées IruTuctueuee*. Pen-

Berlin, 8 dèoetnbre. — Sur le front 
de l'Eat, l'activité militaire conti ­
nue d'être influencée par de forte* 
pluies. 

M a c o u a reconnu, dans un oem-
munJqué du 3 décembre, que l'o/fem-
slve aovlétlqu* entre le Don et 1* 
Volg» ce caractérisait par un* c sta­
bilisation du front ». Il doit admet­
tre aujourd'hui que lea troupe* de 

entière*, aucun T ,mochenlto ae retirent, su sud de 

unique voie de pénétration ver» je a've». 
Stalingrade, «ur dee poeitlon» dèf»n-

Dana la ville même. l'Initiative 

L'ITALIE EN GUERRE 
Berlin, 3 décemnre — Quand 

a une somsir», raajaaaaa 
annonça avec grand tapage 
de 1 offensive d* la 
tannlque en Tunlele. de» v Ix cptl-

• mlste* prédirent an jonction pro-
. ,, . chain* av»c la 8~* armée britanni- i 

Sa / s t a n l M s S a de la pro - . gu*rt aux c ô f « de s « aUl* « r w - ZSZLtiS. en Cyrénalque. 
paeande ançlo-mronne. il est nom- qu'à la victoire, et même au delà »,, 
«tra dé «resta P r m r prétendre que elle ne se laissera ni terroriser pari l ia i* la situation sur c* theAt.re de 
t Italie nett pas entrée vraiment des bombardements barbares, ni gu»rr* aeat développé* tout autre-) 
^ » s i . l 7 u e r r . e f , « ^ p ^ ^ . s « « : r » par de faUacieusee p r o - = . - ^ ^ X ' ^ ^ r L u a . ! 
elle aasst , une forme particulière- messei. mM^ maintenant A une K -
SJÉSSJI habae de « ïattentumi ». C esf qu elle ne se tan nuUe rtté

 p
p l u j l - U u n e pmiaaé* 1 

Sakm ces mêmes sources, lamais le illusion. L Angleterre ne nourrit m a e t Mh*m»nt« blindé* ennemi» a 
peuple i talien n'aurait' pris tes hos- envers elle aucun sentiment M rescousse* le 1" décembre par 
«alitas a% sérieux et la vit qui serait d'aminé un* audacieuse opération d'enoercle-
«narsufe aanvi la péninsule serait Une péjyr brtfannitrue compor-'ment des troupe* g e r m a n o - l t a -
«Vsanteotip plus proche de celle du ferait Vasservissement de iumvers siennes. 
m i l a» de paix «rue de celle qui en général, et de notre continent en' i , . TUnl*l« **t une tète de pont 
s'rssvnoe* à une nation enoaçee dans particulier, au bloc anglo-saxon, trêe Important* paur toute* le* opè 
a a * aturrr. aussi dure dont, selon l'expression imagée de ' ratlona de lAxe Sana doute, le de 

M Mussolini, nous devrions pour 

eud. Le» quelque» colonne» «ovlétl 
que» qui «valent réussi A ae frayer ; *'ult m a l n * °*s troupes allemand»*, 

'l J un chemin dans le» cola ennetgné» ' c r u l o n t «"core amélioré leur, poal-
rtrurrr o n t »,a «ttaquées par la* c.haaeesir» | U o n * *n pluaieura endndta. au cour* 

le d^but alpin» allemand» dans le maeeif de i d'activité* de patrouille*. 
"• Kaabek et complètement anéantie*, i ^ **!. dan* la réarlon eitué* «u 

cette académie réputée avait été fer­
mée par lea rouges durant 1* guerra 
oivUe. parc* qu* la République avait 
inscrit la renonciation à la guarra 
en tête d» son programme e t tenté 
de ce fait de miner la race aepa» 
gnole et de démanteler l'Eapagn*. 

< Le meilleur moyen d'avoir la 
paix, a continué le Caudlllo, c'est da 
•e préparer A la guerre. A l'heur* 
actuelle lea peuple* doivent vivra 
•oua l* »ign» d* l'union et de la 
discipline et ae préparer A la guerre. 
Malheur au peuple qui s* lance dana 
la lutte aan* posséder ce» deux qua­
lité* essentielle». , 

Le général Franco a cité l'exemple 
d'un paya d» 1 Europe qui a'eat *Soo-
drê pour n'avoir pas su fslre montra 
d* discipline. Il a terminé son dit— 
cours en fslsant appel A l'union «A 
k la concorde de tous les Espagnol*. 

(Lira la mit* par* 2.) 
De* soldats italiens à l'attaque derrière on rideau de fomte 

artificielle. (Graphoprette). 

In vérité. l'Italie dfspot» d'un sol 
troit de Sicile, large de 130 kilomè­
tres environ, eat-U Infesté de n u » 

| 7 | H • I S m et d'un ™!:""«™%reZeT£uTpa: » » " » - ""•'"'- ' * S * « " • - ™ " 
.n~.t ràssl r-h», «Jl» certains Au surplus, le Duce ne aoute pas n Q . ^ j ^ , , d # l'avlatlranstanalalea eltmat utéa». Chet elle, certains " * ' i ' ' " ! ' , . ' : , : ; ; ; : ! 7 . ; , " ^ " r , 1 , ° ° l " " ' ™ *" I ' " , , , 1 < » » » ' 1 « | 1 1 " 
LohJ»m», oèimeishsir». n» ,» ncuent « au* '" Puissancei de l Axe SOT- d U t i u oonun . d . „ , celui a* ravla-
ZZZTZsi TJrV^sT reurJllr^Z ' « « victorieuses ie cette pu-rr* t l o n américain. d'Alger. M . l . l e n n e -
pvar ainsi dire par. ceux du chaut- laquelle seront ml darvr. compter mir d* fort*, per-
fmtst et du vêtement «ouf aussi W £ ,?/,rontirr„ & ta Nouvelle- ' t e . en naviro. et en avion, chaque 
beaucoup P»us tac-iiet à résoudre %%£, ' / o ligne de p a , f a o , de fo l . qu'il tenter , d . ,opp-«er I 
s u d a i u d«s repioiu ou «etit un *'"np€ . A. , A.4, , lAcheminement dee renforts de 
hoéd rigoureux, et cest pou'ouo* l Europe et de l Asie. » 

La riposte de M. êMussolini Le Conseil des ministres 
aux attaques de M. Churchill 

a eu un immense retentissement 

Ui télégTaatme «fa Fiavar 
au Caadilo 

s'est réuni 
VlCHY, 4 décembre. — Le Con-

•cil des ministres s'eit réuni vendredi 
matin, au pavillon Sevigné. 

A BERLIN, ON RELÈVE L'IDÉE FAUSSE 
QUE SE FONT LES ANGLAIS DE L'ITALIE 

— L'ambssssdeur Scaplal a quitté 
Paris pour Berlin. 

I — Le S deremb.e. fêt» d. l'Imma-
! culée Conception, I» Pape éclatera aux 
cérémonie, religieuses qui se déroule-

.. ront dans la basilique Saint-Pierre et 
donnera ss bénédiction aux fidèle». 

Quartier général du Puhrer, S d é ­
cembre. — Le PUhrer a adressé u s 
généralissime Franco, chef de laKat 
espagnol, un télégramme d* cordial** 
félicitations A l'occasion d* aon elat-
quantléme anniversaire, le 4 deoaxn-
br». En voici 1* test* : 

< En mon nom et en celui d u p e u ­
ple allemand. J'exprime A Votra 
Excellence. A l'occasion d* son c in ­
quantième anniversaire, me* m a n ­
ieurs vreux pour sa santé person­
nelle et pour la continuation d* ses» 
eeuvre historique. 

< Caudlllo, au cours d'une lutta 
dur* et courageuse, vous avea libéré 
1* peuple espagnol de* eh* ln»s d u 
bolchevi.me. En 1* sauvant d* l a 
destruction total* qui 1* menaçait, 
voua lavée guidé sur la vote de la 
renalaaanee. le vou» souhait* satv-
eêrement de pouvoir assurer A votra 
peupa» et A votre pays un avenir 
heureux. 

« Reneve*. en toute camaraderta, 
mon cordial salut. 

< (Signé) : Adolf Hitler, a 

^'Vï?*. Sans doute, le soldat russe s'est 
battu avec courage, mais le soldat , . . . •. - x 
_.i J _ ! . , . ...Vll^,-» «ararf Va l s«s»w •" •» . . » r~* w •»•/ 

frotd ripoureux. 
rexistence y demeure beaucoup plus 

agréable qu'ailleurs anemand. plu, vaillant encore, la 
Mali U* chl/fres tournis par le naincu. Quant au Japon, il est 

Duce, après dix-huit mois de «tien-1 tnntu'neYaMe et inrineiW» .' son 
ce. dans sots discourt de mercredi. ! entrée en guerre représente une 
montrent combien sont fausses les garantie absolue de victoire, 
assertions britanniques. Un pays Et -feule, cet te ttcfotr» de l'Axe 
- u ! pleure 40 000 morts et 33.000 j»»ut assurer à l Italie la réalisa-
éJenmrus. où 3.000 cttiiti ont déjà tion de ses buts de guerre. Mais, 
été tués' par les bombes ennemies a noté justement M. Mussolini. 
et ou 1*000 maisons sont plus ou « dans le conflit présent les buts 
i m g u gravement endommagées, a territoriaux et politiques ont perdu 
le droit d'exiger que ses a<iversai- toute signification particulière. Il 
r m suz-mêmes ne méconnaissent s'agit, en ce moment, d'une lutte à 

l'Axe. 

Berlin. 3 décembre. — Apre* 
discours d* M. Mvusnlini. la 
berllnoiae met en évidence cette 
constatation que l'Italie ss battra à 
coté d» l'Allemagne Jusqu'à la vic­
toire finale. 

sut son effort, ni tes sacrifices-
M. Mussolini a répondu aux n t -

t aux calomnies proférées 
«ter Af. CfcavcliiU en dres­

sa bMan «te trente mot» de 
/I rat fait dans des termes 

aagsj devraient enfin convaincre 
j jggslgdii i e de l'Impossibilité de 

Home de Berlin. C'est en 

mort entre deux mondes.-. » 
Il est exact que l'avenir de 

l'Europe, et avec elle de l'Ita­
lie, ne dépendent pat da l'attribu­
tion da tel lambeau d e terrain à 
telle puissance continentale déter­
minés. Lee problêmes économiques 
d'après-guerre seront d'une ampleur 
qui permettra da ne pas s'attarder 

uasm qu'elle escompterait une paix i en de naines discussions territo-
sésterée : l'Italie, confiante dans étales. 

entend eontinuar te 

La « Deuteeh» AllèTemeln» Zeltung»i Italien n est pas un peuple f»lbl»i 
1 : comme voudrait le faire croire l A n -

M. Mussolini ( é tant tu pendant i «Tleterre et que loin d être déjà battu i 
longtemps, le . adapta* d . Rooeevelt et: dan. cette guerre 11 est sulflsamment 
d* caïuinhtu ont cru pouvoir poutaul-, fort pcoir répondre par de» faits aux • 

" paroleTinaultantea que le Premier an­
glais lut a adressée». On constate aussi 

leur politique d «citation p»r aon 
daoour» qui reflet» une détermination 
lnconditlonneH. «t la certitude dana la 
victolr». 1. Duc . . e s t fait 1» port.-
parols de w n p»uN» à un moment où 
la» attaqua, aérienne» déclenchée* par 
la» Britannique, contre des vUle. IU. 
l .enne. «t la .Ituatlon *n Afrique du 
Nord mettent a rud. contribution no­
tre allié ltali.n. 

ToelklKher Beobachter s dé­
clare: 

Oette foU e'nt 1» Romain q u . nou» 
avon» entendu. Aujourd'hui encore, u 
inoarn» la puKaanc* et >• dureté 
l'asTuerrlaaameeit.rinfletlbU.'t* et l'éner­
gie qui formant la bas. de toute l'hia-
tolr. romaine Rome est devenue la 
ville éternelle parce qu'alla fit preuve 
de persévérance dans des moment* his­
torique*. L'IbaJl» contemporain, eaura 
proue»! qu* dana aa* veto», eoul* tou­
joura 1* sang de» s n c e n s Romalna. 

Le fait que 1* grand discours du 
Duo* a «u un retentissement profond 
dana tous les paya neutre*, a suscité 
un certain étonnement en Allema­
gne, mat* y • causé en rrème tempe 
une ers-»d' sstisfsction. O i n'a pas 
menqué d'y souligner rexlonve poaélPr'' çenabs-if n 
par linseasliil geêtm àaejuat le peuple' 

à Berlin que la presse neutre n'a pas 
manqué de relever 1»» parole* du 
Duce concernant la clvijisation e n 
« smoking s de lAngleterre et 1 Idce 
fausse que le peuple anglais ae fait 
de l'Italie et même de» autres paya du 
monde. La réaction qu* le discours a 
causée en Angleterre et aux Etats-
Unis est aussi très Intéressante à 
observer, csr il a été plus largement 
commenté que d'habitude et on a 
•urtout t -ntè d'atténuer l'influenoe 
qu'il pourrait avoir «ur l'opinion pu­
blique. 

LA LUTTE SERA POURSUIVIE 
jusqu'à son issue victorieuse 

écrit le Dr Gœbbels 
Berlin. 2 décembre. — « Il eet otair «oua 1* couvert d* 

qu en aucune clrconstanc* no* traie . Ira», un programma 
mis n* souffris >nt qu* notre contl- 'destruct ion oontr* 
nent trouve le moyen de résoudre I eun joéen*. praarramms qui 
en commun se* questions vitale*, s Itoua sa* but* «A ee* appétit*. 
C est la conatatatlon que fait le » ri est cocnprèhanaoble que S» 
Dr Ooc-beel. dans l'éditorlal intitulé ! solldarlt» européenne preoonleée per 
« La vis on d une nouvelle Europe ». nou* souffre aujourd'hui d'un* ssteaa 
qu'il publie dans 1* dernier numéro]de charge* créée* par la* tondMtogat 
de 1 hebdomadaire . Des Relch ». de guerre, «t qui tomberont d'allaa-

mêmea A la fin de celle-ci. 
Celui qui connaît le» Axtsjtaaa 

doit reconnaître que, dana leur pro-
oa esnt 

Le terrorisme britannique 
é c k o u e r . ! « depuis qu'il existe une histoire 

t • . • wcmommrm* , . i d Angleterre, poursuit 1s Dr Ooeb-
eenvent les j o u r n a n i italiens | t*i* une Europe unie a tnujour» été 
Rome, 3 décembre. — Cote A cote l 4 cauchemar de la politique exté- pre lr>t*rét. 11* feront tout 

avec l'Allemagne», tel eat le thèmeIHeure britannique est poeanble p u r ««npAcher 
«us lequel brodent le» Journaux lta- j , Réduit* k cl'e-méme. l'Angle- aolldarltè da ae leaatesuar. 
llena. Sou . le titre'. «« Un front uni- trrTr n c possède ni ka fore*, ni le : s II. tentent d'affamer 11 
qu*». le » Corrlere d»lla Sera» écrit • I c m l r a « néeesaslre* notrr empêche^ relettett sur nous 1* faute «Va» eoaw 

Lvdvers» 1rs eroit pouvoir briser l'«a- l'Euroo* de Jeter lee ***e» d u n e vie .aequ»uc«* Inéljetable* d* «aura tata» 
s force de rasuiauc. » n oorâmuo. ordeanne* et reorsuuiasée, i caVjé* cjrnlqu**. Os ettasatatastast JJtsT* 

(Lira te «smite paeja X ) 
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